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LE CAUE92

Les CAUE, institués par la loi sur l’architecture de 1977, ont pour objet la PROMOTION DE LA 
QUALITÉ ARCHITECTURALE, URBAINE ET PAYSAGÈRE. 

Ces associations départementales, présidées par un élu local et sous la tutelle du ministère de la 
culture et du conseil général, sont investies d’une mission de service public qui recouvre : 

>  L’INFORMATION ET LE CONSEIL AUX PARTICULIERS qui désirent construire ou 
rénover, afin d’assurer la qualité architecturale des constructions et leur bonne insertion dans le site 
environnant.

>  LE CONSEIL AUX COLLECTIVITÉS LOCALES sur leurs projets d’urbanisme, 
d’architecture ou d’environnement.

> LA FORMATION DES MAÎTRES D’OUVRAGES ET DES PROFESSIONNELS

> L’INFORMATION ET LA SENSIBILISATION DU PUBLIC dans le domaine de 
l’architecture, de l’urbanisme et de l’environnement
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L’ATELIER PÉDAGOGIQUE DE LA VILLE ET DE L’ARCHITECTURE

ÊTRE UN RÉVÉLATEUR DES RELATIONS À L’ESPACE POUR AIDER AU DIALOGUE ET À 
L’ÉCHANGE DES ACTEURS DU CADRE DE VI(LL)E. 

En s’adressant à chacun des acteurs, l’Atelier pédagogique de la ville et de l’architecture se positionne en partenaire 
de la construction du cadre de ville. 

> POUR LES ENFANTS ET ADOLESCENTS,  une aventure inédite avec la ville et l’architecture, dont ils sont 
les principaux acteurs et commandiataires.

> POUR LES ENSEIGNANTS, un projet pédagogique transversal, support d’application concrète des 
connaissances et savoir-faire enseignés, qu’ils soient d’ordre culturel, artistique, technique ou civique.

>  POUR LES COLLECTIVITÉS TERRITORIALES ET LEURS ÉLUS, un nouveau mode d’étude et de 
concertation, mais aussi un nouveau processus d’appropriation et d’implication du jeune public dans le devenir de 
son cadre bâti.

>  POUR LES ACTEURS DE L’AMÉNAGEMENT ET DE LA GESTION DU TERRITOIRE, un 
événementiel festif et ludique sur l’architecture et la ville pour changer le regard sur le cadre de vie.

>  POUR LES PROFESSIONNELS DE LA CONSTRUCTION ET LEURS COMMANDITAIRES,  un outil 
unique de références et d’analyses des usages et représentations des espaces architecturaux et urbains.
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L’ATELIER PÉDAGOGIQUE - QUELQUES CHIFFRES

EN 14 ANS, DEPUIS 2000

> 8620 élèves

> 2000 enseignants

> 480 enfants de centres de loisirs

> 1000 enfants et parents en famille

> 32 communes sur les 36 des Hauts-de-Seine
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L’ATELIER PÉDAGOGIQUE - DÉMARCHE

1. INTERVENIR SUR LE CADRE DE VIE
Toute action de l’atelier pédagogique de la ville et de l’architecture a pour sujet le cadre de vie : la ville, 
l’architecture, les espaces construits et paysagés. 

2. FAIRE AVEC LES ENFANTS
Plus qu’un public ou un sujet, les enfants sont les acteurs des actions de l’atelier pédagogique de la ville et de 
l’architecture. 

3. CRÉER DES SITUATIONS D’EXPÉRIMENTATIONS
Les actions de l’Atelier pédagogique de la ville et de l’architecture ont pour objectif d’aider à la compréhension de 
l’espace par l’expérimentation. 

4. ABOUTIR À UNE RÉALISATION CONCRÈTE
Les actions de l’Atelier pédagogique de la ville et de l’architecture s’inscrivent dans un processus global qui aboutit à 
une réalisation concrète des enfants. 
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L’action de sensibilisation MON COLLEGE a pour objectif de faire 
découvrir l’architecture aux collégiens à travers leur établissement et en lien 
direct avec leurs enseignements.

L’Atelier pédagogique propose une méthode spécifique de conception d’un 
projet collectif d’aménagement spatial ; la classe est amenée à déterminer ce 
qui peut donner lieu à un projet d’après les imaginaires et les questions 
soulevées par l’observation individuelle de l’architecture de leur établissement. 
Ensemble, les élèves fixent les grands objectifs du projet et les règles communes 
de conception et de réalisation des différents éléments de l’installation.

Ils confrontent ensuite leurs dessins et représentations aux contraintes de 
réalisation ( temps, budget, fonctionnement du collège, technique d’exécution ) 
puis réalisent chacun un élément de l’installation. Une fois ces éléments 
installés in situ, ils peuvent expérimenter et investir en grandeur réelle leur 
projet et le rendre public.

MON COLLEGE est organisé sous forme de concours ouvert à 
l’ensemble des collèges des Hauts-de-Seine. De novembre à février, 
les classes inscrites conçoivent avec l’aide de l’Atelier pédagogique 
leur projet de transformation présenté à un jury au mois de mars. 
Les 8 établissements retenus bénéficient d’une subvention de 
5 000 € pour réaliser leur installation d’ici la fin de l’année scolaire.

En cinq sessions entre 2007 et 2012, le concours MON COLLÈGE a 
été mené par 56 collèges de 27 communes des Hauts-de-Seine, soit 
76 classes, 1 800 élèves, 132 enseignants. 36 classes lauréates ont pu 
réaliser leur projet en grandeur réelle, réalisations qui ont touchées 
environ 120 000 personnes (élèves et personnels des collèges 
lauréats).

Mon collège est soutenu par l’inspection académique 92, le rectorat 
de Versailles et le conseil général 92. Une formation du PAF est 
dédiée aux enseignants inscrits au projet /.

MON COLLÈGE 

TRANSFORMER 
UN ESPACE DE SON 
COLLÈGE

Avec l’aide de professionnels, 
les élèves imaginent et 
réalisent une installation 
artistique qui transforme 
temporairement un espace de 
leur établissement pour créer 
un collège à leur image.
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CONCOURS EN 2 PHASES : ANALYSE ET PROJET / RÉALISATION



PASSER DU PROJET À LA RÉALISATION
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L’Atelier pédagogique du CAUE92 propose d’accompagner au 
changement les établissements en cours de restructuration en intervenant 
chaque année dans des classes référentes qui communiquent et diffusent les 
informations sur le chantier au sein de la collectivité scolaire. 

Après l’acquisition de connaissances et de compétences sur l’architecture et le 
chantier de leur école, les élèves produisent trois panneaux d’informations sur l’école ;

AVANT le chantier : état des lieux et expression des besoins. 
PENDANT le chantier : description des grandes étapes. 
APRES le chantier : présentation du futur projet et des attentes qu’il suscite.

Dans le même temps, ils prélèvent au jour le jour des documents, informations, 
mémoires ou traces sur l’école et sur son chantier. Ils les collectent et les 
diffusent sur le site internet d’École en Chantier, crée par le CAUE92 en 
partenariat avec l’inspection académique des Hauts-de-Seine.

Il est ensuite proposé aux élèves d’intervenir sur certains matériaux prélevés et 
d’en proposer une interprétation artistique pour réaliser par accumulation  une 

œuvre transitionnelle qui assure le lien et la continuité de l’ancienne 
école à la nouvelle.

Ce projet s’adresse aux écoles, collèges, lycées en travaux ou 
prochainement en travaux : rénovation, extension, démolition-
reconstruction.
À la demande des enseignants, les architectes de l’Atelier pédagogique peuvent 
intervenir en amont et en aval du chantier.

Une autorisation préalable de visites régulières du chantier par les élèves conditionne 
l’adhésion au projet .

ÉCOLE EN CHANTIER

SUIVRE LE CHANTIER 
DE SON ÉCOLE

Les élèves deviennent 
acteurs du chantier de leur 
école en s’informant sur 
le chantier et en diffusant 
ces informations.

 

Fanny Tassel - architecte, responsable de l’atelier

elodie Brisson - architecte

Françoise agez et Claire garBay - Professeurs relais
 
CaUe92, 38 rue du Clos Montholon 92 170 Vanves
T 01 41 87 04 40, F 01 46 60 55 88, www.caue92.com
atelier@caue92.com

l’aTelier PédagogiqUe 
de la Ville eT de l’arChiTeCTUre

Conseil d’arChiTeCTUre 

d’UrBanisMe eT de 

l’enVironneMenT 

des haUTs-de-seine

Conseil d’arChiTeCTUre 

d’UrBanisMe eT de 

l’enVironneMenT 

des haUTs-de-seine

eCole 
en ChanTier

éCole en ChanTier, une opération proposée 
par le CaUe92 en partenariat avec l’inspection 
académique des hauts-de-seine, pour un accom-
pagnement au changement des établissements 
scolaires en cours de restucturation.

avant    pendant    après
le chantier de notre école
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 MAQUETTES DE FONCTIONS
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 LES ÉTAPES DU CHANTIER



 PANNEAU APRÈS



 MAQUETTES APRÈS
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 PRODUCTION CRÉATIVE : CÉRAMIQUE



 PRODUCTION CRÉATIVE : BANDE DESSINÉE
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AGITATEURS D’ESPACE

RÉALISER UNE 
INSTALLATION 
ARTISTIQUE DANS UN 
LIEU PUBLIC

Dans le prolongement de 
MON COLLEGE, les élèves 
investissent et s’approprient  
des lieux remarquables des 
Hauts-de-Seine.

Quatre temps de découverte et d’expérimentation aident les élèves à percevoir 
les significations, les intérêts et enjeux de l’architecture qui les entoure pour 
mieux la comprendre et s’y investir;
> la visite et l’observation d’un lieu sélectionné par les enseignants à partir de la 
carte établie par le CAUE92 pour aborder l’architecture avec les élèves en 
s’appuyant sur les programmes scolaires et en privilégiant la rencontre 
"physique" avec une "oeuvre" de son cadre de vie quotidien.
> la présentation de l’architecture du lieu et des interrogations qu’elle suscite 
en mobilisant les connaissances et compétences déjà acquises au collège pour 
formuler avec le plus de justesse possible ses ressentis et représentations et 
développer des compétences méthodologiques pour l’analyse d’oeuvre.
> la conception collective d’une installation artistique en dialogue avec le lieu 
pour devenir acteur d’un lieu remarquable des Hauts-de-Seine et rendre public 
la parole des collégiens, usager sensible et interrogateur.

> la réalisation de l’installation in situ  qui permet d’expérimenter 
des champs artistiques riches et variés, de découvrir des pratiques 
professionnels et de se confronter collectivement aux contraintes de 
réalisation. 
Le CAUE92 accompagne les établissements dans chacune de ces 
étapes et noue des partenariats avec les lieux d’accueil. Chaque 
établissement participant bénéficie également d’une subvention de 
4000€ pour couvrir les frais de réalisation. 
Huit candidatures par année scolaire sont retenues .

Cette action est soutenue par l’inspection académique 92, le rectorat 
de Versailles et le conseil général 92. Une formation du PAF est 
dédiée aux enseignants inscrits au projet.
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	 Cette maquette représente un immeuble de trois étage sur rez-de-
chaussée «coupé» ou laissé ouvert sur l’une de ses faces pour laisser voir 
l’intérieur de l’immeuble comme dans une maison de poupée. La face opposée à 
ce côté ouvert représente la façade sur rue de l’immeuble ; la façade est 
constituée de 36 cadres amovibles qui peuvent être librement composés et 
remplis pour dessiner les ouvertures et fermetures de la façade.

La maquette mesure 3m30 de haut pour 2m30 de large et 1m60 de profondeur 
au rez-de-chaussée, cette profondeur se réduisant au premier étage et au 
troisième étage pour laisser filer un balcon. Les planchers de chaque étage sont 
entièrement amovibles.

En atelier, les enfants abordent, grâce à cette maquette, trois grandes notions ; 
celle de l’échelle, celle du dehors et du dedans et celle de la façade architectu-
rale. Ils construisent la façade de l’immeuble en remplissant les cadres 
amovibles de la maquette. Ils déterminent les ouvertures de la façade dans leur 
forme, leur dimension et leur position et traitent aussi bien la surface intérieure 
de la façade, côté appartement, que la surface extérieure, côté rue.

Deux spectacles ont déjà été produits dans ce castelet géant : 

«La Marionnette du dessus», de septembre 2013 à mai 2014, abordait la notion 
des relations entre le dehors et le dedans à travers un univers très poétique 
faisant jouer Marius, la marionnette à taille humaine, avec des balles et boules 
de toutes sortes.  

«Arsène et l’immeuble du 42 rue Maile Angers», depuis juin2014, raconte 
l’histoire des 11 habitants  de l’immeuble, dont les habitutes de vies sont 
totalement chamboulées par une modification de leur façade. En spectacle 
participatif ou en atelier long, les spectateurs sont invités à aider Arsène, 
l’araignée de l’immeuble, à redonner à chaque habitant une fenêtre qui 
correspond à ses carcatéristiques et à ses usages. 

Ces deux spectacles, qui ont reçu le soutient de la Direction régionale des 
affaires culturelles d’Ile de France - Ministère de la Culture et de la Communi-
cation, ont été vus par plus de 1 200 spectateurs, groupes et familles. 

MARIONNETTES

UN DISPOSITIF 
SCÉNIQUE ET 
PÉDAGOGIQUE 
D’EXCEPTION 
POUR DÉCOUVRIR 
L’ARCHITECTURE

Dans la nouvelle Galerie du 
CAUE92 à Nanterre, l’Atelier 
pédagogique a conçu en 2013 
une maquette d’immeuble à 
l’échelle 1/4.



CONSEIL D’ARCHITECTURE 

D’URBANISME ET DE 

L’ENVIRONNEMENT 

DES HAUTS-DE-SEINE UN IMMEUBLE À ÉCHELLE 1/4



CONSEIL D’ARCHITECTURE 

D’URBANISME ET DE 

L’ENVIRONNEMENT 

DES HAUTS-DE-SEINE SPECTACLE «LA MARIONNETTE DU DESSUS»



CONSEIL D’ARCHITECTURE 

D’URBANISME ET DE 

L’ENVIRONNEMENT 

DES HAUTS-DE-SEINE SPECTACLE «ARSÈNE ET L’IMMEUBLE DU 42»



CONSEIL D’ARCHITECTURE 

D’URBANISME ET DE 

L’ENVIRONNEMENT 

DES HAUTS-DE-SEINE ATELIERS-SPECTACLES 4/12 ANS - GROUPES ET FAMILLES



CONSEIL D’ARCHITECTURE 

D’URBANISME ET DE 

L’ENVIRONNEMENT 

DES HAUTS-DE-SEINE ATELIER LONG - FAÇADE COMPLÈTE



CONSEIL D’ARCHITECTURE 

D’URBANISME ET DE 

L’ENVIRONNEMENT 

DES HAUTS-DE-SEINE ATELIER LONG - FAÇADE COMPLÈTE



CONSEIL D’ARCHITECTURE 

D’URBANISME ET DE 

L’ENVIRONNEMENT 

DES HAUTS-DE-SEINE ATELIER LONG - FAÇADE COMPLÈTE



CONSEIL D’ARCHITECTURE 

D’URBANISME ET DE 

L’ENVIRONNEMENT 

DES HAUTS-DE-SEINE ATELIER LONG - INTÉRIEUR / EXTÉRIEUR



CONSEIL D’ARCHITECTURE 

D’URBANISME ET DE 

L’ENVIRONNEMENT 

DES HAUTS-DE-SEINE ATELIER COURT - MAQUETTES AU 1/20È



CONSEIL D’ARCHITECTURE 

D’URBANISME ET DE 

L’ENVIRONNEMENT 

DES HAUTS-DE-SEINE KIT «FABRIQUE TON SPECTACLE»



CONSEIL D’ARCHITECTURE 

D’URBANISME ET DE 

L’ENVIRONNEMENT 

DES HAUTS-DE-SEINE

RENOIR EN EAUX PROFONDES 

A la demande de l’inspection académique, des élèves de 
terminale, option arts plastiques ont réalisé pour leur dossier de baccalauréat 
l’aménagement d’une salle de réunion de la 
préfecture des Hauts-de-Seine.

Les élèves ont conçu et réalisé le projet d’aménagement de la salle 
de réunion Renoir avec l’aide de leur enseignant d’arts plastiques, des 
architectes du CAUE92 et de l’artiste-vidéaste Miro Soares.

Les objectifs du projet de transformation ont été déterminés par l’analyse de cet 
espace aveugle et de son contexte ainsi que par les orientations de l’inspection 
académique : l’installation « renoir en eaux profondes » propose donc d’ouvrir 
la salle vers un horizon, de créer des fenêtres sur un ailleurs et de plonger les 
occupants dans une ambiance maritime apaisante.

Pour répondre à ces objectifs les élèves ont filmé des scènes aquatiques projetées 
sur un support animé de fils et de perles et reflétées dans son opposé en miroir. 
Ils ont également aménagé 
la salle ( peinture murs et plafond et revêtement de sol ) et traité l’ambiance 
lumineuse ( fabrication de lampes de table et traitement des néons au plafond ) /.

PROJETS À LA CARTE

L’Atelier pédagogique 
accompagne les 
établissements ou les 
enseignants qui souhaitent 
construire un projet 
pédagogique autour de la 
ville et de l’architecture.

LES ÉCOLIERS DE MEUDON 
REGARDENT ET IMAGINENT LEUR VILLE 

Dans le cadre de l’année de l’architecture programmée en 2011 à 
Meudon, la municipalité propose aux écoliers d’observer et d’interroger 
leur cadre de vie pour imaginer l’évolution de leur quartier dans les 10 à 
20 prochaines années. Le travail écrit et graphique des écoles sur leur 
quartier 
fera l’objet d’un livre et d’une exposition.

Pour répondre aux contraintes de production d’un livre, l’Atelier a 
élaboré 
une démarche pédagogique visant à s’assurer de la pertinence, de la 
cohérence et de la qualité des contenus écrits et graphiques produits par 
les 17 écoles inscrites au projet.

Des dossiers documentaires sur la ville et les quartiers, des pistes d’études 
et des prospectives spécifiques à chaque école sont remis aux enseignants 
pour les aider à mener l’observation et l’analyse du quartier avec les 
élèves. 

La production des visuels et des écrits sur les spécificités du quartier et sur 
son évolution est nourrie par cette analyse et guidée par les mots-
incitation et point de vue déterminés avec l’Atelier pédagogique. Des 
séances de finalisation des visuels, dans la ville et en classe, sont prévues 
avec un architecte du CAUE92 
et un graphiste /.
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RESSOURCES

L’Atelier pédagogique 
crée régulièrement des 
ressources et outils liés ou 
non à ses actions, également 
exploitables pour de nombreux 
projets sur l’architecture 
menés en autonomie par les 
enseignants.

J’interroge 
un espace

Signification

ce que Je comprends

• impact et intégration du bâtiment dans le quartier

• symbolique de l’entrée et expression des 
 façades : «représentation» du propriétaire, 
 passage de l’espace public à l’espace privé...

• lisibilité de la distribution et de l’organisation 
 fonctionnelle et organisation des activités et 
 des relations des occupants entre eux

• symbolique et expression structurelle et / ou 
 colorimétrique

L’élève doit être capable de discerner les 
critères subjectifs et objectifs d’une œuvre et 
d’effectuer des rapprochements entre des 
œuves à partir de critères précis.

Vécu et pratique

ce que J‘y fais

• usage / fonction
• activités
• occupants
• temporalité

L’élève doit identifier les éléments de l’œuvre : 
formes, techniques, significations, usages.

perception

ce que Je ressens

• rapport sensoriel au bâtiment : toucher = 
 contact, odorat, ouïe, vue = luminosité

• rapport affectif et souvenirs

• émotions suscitées, ressenti et jugement : 
 confortable, accueillant...

L’élève doit être capable de mobiliser ses 
connaissances pour parler de façon sensible 
de l’œuvre.

carte d’identité

ce que J‘identifie

• nom 
• adresse, localisation 
• époque de construction 
• architecte

L’élève doit identifier l’œuvre par titre, 
auteur, époque.

deScription

ce que Je vois

• volumétrie et insertion urbaine 
• expression architecturale  
• organisation fonctionnelle 
• technique

L’élève doit être capable de décrire l’œuvre 
en utilisant des critères simples : forme, 
technique, signification, usage.

contextuaLiSation

ce que J’apprends

• contexte historique, géographique, social, culturel

• cahier des charges : 
 programme, budget, règlements

• démarche et œuvre globale de l’architecte

• évolution et transformation du bâtiment 
 dans le temps

L’élève doit connaître des repères historiques.

J’interroge 
selon différents 
angles de vue

Je propose 
des réponses 
aux questions 
formulées

démarche pour anaLySer un eSpace

probLématiSation

ce qui  me pose question

et / ou hypothèSe / projet

ce que J’imagine

et si on réalisait une œuvre architecturale 
au sein du collège ?

L’élève doit être capable de mettre en œuvre 
des projets artistiques, individuels ou 
collectifs. L’élève doit acquérir une attitude 
curieuse et créative.

Je mets en lumière 
ce qui pose 
problème ou 
soulève question
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Paul Bert - Malakoff  494 élèves
construit en 1896 
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Saint exuPéry - Meudon 281 élèves
construit en 1964 par fernand pouillon

anne FranK - antony  322 élèves
construit en 1981 par Jean nouvel

ViCtOr HuGO - issy-les-Moulineaux  621 él.
construit en 2000 par a. Daudré-Vignier

tHeOPHile Gautier - neuilly/Seine  612 él.
cité scolaire construite en 2006 par bolze et rodriguez

Formalisme et représentationConstrUCtion intensive et tramée

> Délégation de la gestion des collèges aux départements. le collège 
devient un facteur et un symbole du développement local.
lieu d’échange et de rencontre, il s’ouvre au public extérieur et multi-
plient les espaces communs dédiés aux élèves.
> renouveau de la conception architecturale  entre l’abandon des 
systèmes tramés et des modèles et le besoin de représentation des 
conseils généraux.
radicalisme / formalisme / représentation / communication. 

Un monUment de qUartier optimisation et ContextUalisation 

> réforme du collège unique et du bepc en brevet, constructions et 
rénovations massives des collèges
equipement public en interface avec le quartier.
> traitement architectural  équipement public ; matériaux spécifiques, 
séquence d’entrée et d’accueil du public,  aspect monumental...
circulations intérieures traitées comme une promenade. 
les espaces communs cristallisent les objectifs d’ouverture et 
d’échange ; cDi, salle polyvalente, restauration...

> équipement public en dialogue avec son contexte
> De nouveaux enjeux environnementaux liés au développement dura-
ble ; densité urbaine, normes acoustiques, thermiques, énergétiques....
> Diminution de l’échelle du bâtiment et notamment de la taille des 
espaces communs intérieurs et extérieurs
> simplicité et optimisation des formes pour un meilleur contrôle, une 
meilleure lisibilité et une meilleure sécurité

> explosion des effectifs scolaires ; baby-boom, introduction de la 
mixité et scolarité obligatoire jusqu’à 16 ans, création du ces puis du 
collège unique (tronc commun pour l'ensemble des élèves du primaire 
au collège).
> construction intensive selon des schémas-types nationaux et impo-
sition d’une trame modulaire de 1m75 pour industrialisation massive 
d’éléments préfabriqués.
fonction / structure / forme / trame / module.

Hygiénisme et FonCtionnalisme

> enseignement secondaire gratuit et scolarité obligatoire jusqu'à 14 ans
introduction du cours d’eps en intérieur et en extérieur
> rationalisme, fonctionnalisme et hygiénisme de l'architecture. 
introuduction du béton et autres nouveaux procédés industriels.
abandon progressif des décors et ornements.
ouverture des façades et du plan masse ; faire pénétrer l’air, la lumière 
et le soleil au coeur du bâtiment devenu filiforme.
séparation des fonctions dans des corps distincts de bâtiments.

l’éCole répUbliCaine

> augmentation du nombre d'enfants scolarisés (enseignement 
primaire supérieur gratuit, secondaire ouvert aux filles, instruction 
laïque, gratuite et obligatoire de 7 à 13 ans)
> modèle architecturale de l’école «Jules ferry»  nationalement re-
connaissable ; matériaux identiques, solides et pérennes, emblème de 
la nation sur l’entrée... prescriptions architecturales sur des principes 
hygiénistes, des systèmes ségrégatifs et des  contraintes disciplinaires. 
commodité / solidité sont les mots clés.

les Collèges d’HUmanité de la période ClassiqUe

1880 1930 1950 1980 1995 2005
Formation de l’élève-Citoyen 
dans Un espaCe Clos protégé de l’extérieUr et soUs Contrôle

oUvertUre dU plan masse et des Façades 
poUr l’épanoUissement d’Un "esprit sain dans Un Corps sain" 

eClatement dU plan masse et reprodUCtion de modèles indUstriali-
sés, répétitiFs et normés poUr aCCUeillir le plUs grand nombre

expression arCHiteCtUrale et diversiFiCation des espaCes 
poUr Faire dU Collège Un lieU d’oUvertUre et d’éCHange

aFFirmation monUmentale sUr l’espaCe pUbliC, exaCerbation de l’en-
trée et de l’aCCUeil poUr Une éCole répUbliCaine oUverte à toUs

organisation monolitHiqUe poUr optimiser la gestion et le Con-
trôle dU bâtiment et s’intégrer HarmonieUsement aU Contexte

Marie Curie - Sceaux  734 élèves
cité scolaire construite en 1934 par emile brunet

matériaux et couleurs

Horizontalité : briqUe, bandeaUx blanCs, béton, mosaïqUes. étagement des matériaUx : briqUe roUge, pierre et meUlière. modUles : béton aveC oU sans parement, et verre matériaUx Forts Utilisés aveC ironie distinCtion des volUmes ; béton blanC, verre, métal aspeCt lisse et minéral : verre, béton blanC, pierre, laiton

» solidité et puissance,
» décors et ornements  simples 
de façade

» simple, soigné, propre
» décor de pierre, de ferronnerie  
et de mosaïque pour l’entrée et les 
espaces de distribution

matériaux et couleurs matériaux et couleurs matériaux et couleurs matériaux et couleurs matériaux et couleurs

» dominante de béton; bandeaux 
de deux teintes de gris pour l’une 
des barres ; parement pierre pour 
l’autre
» apport d’autres couleurs et 
matériaux avec l’ajout du préau

» matériaux bruts (parpaing) asso-
ciés à de fausses ornementations
» revêtements et signalétique en 
couleurs primaires

» variations autour de trois 
matériaux principaux : 
béton blanc, cuivre oxydé 
et verre

» matériaux monochromes dans les 
tons du quartier
» aspect précieux du laiton et 
du bois pour qualifier la fonction 
d’équipement public

> variations autour d’une trame géométrique carrée
> alternance de modules vitrés ou pleins colorés qui 
composent des motifs

> face de chaque volume avec traitement identi-
que de la façade ; façade minérale sur rue, façade 
vitrée sur parc et cour
> socle transparent
> façade à l’écriture très sobre avec système du 
mur-rideau (la façade n’est pas porteuse, elle est 
entièrement vitrée sans découpe de fenêtres)

façades et fenêtres

Composition Horizontale, grandes baies vitrées et soUbassementComposition vertiCale, HaUtes Fenêtres étroites Façade répétitive et tramée, panneaUx préFabriqUés Formes monUmentales à base géométriqUe marqUée éCritUre arCHiteCtUrale diFFérenCiée poUr CHaqUe FonCtion Façade sobre, parallépipèdes épUrés et monolitHiqUes

» volumes géométriques purs 
» volume de pierre ou volume de verre
» aspect minéral épuré

» façade sévère et fermée
» solidité

> façade régulière
> tri-partie horizontale de la façade ; socle, corps du 
bâtiment, attique
> les travées de fenêtres marquent la verticalité de la  
  façade

façades et fenêtres façades et fenêtres façades et fenêtres façades et fenêtres

» façade calme et imposante
»  stabilité et force
» clarté et simplicité

» perte de repère dans la partition 
de la façade : 1 niveau = 3 lignes de 
fenêtres
» couleurs primaires, formes 
élémentaires

> façade régulière et ouverte
> étages et soubassement marqués

façades et fenêtres

» façade répétitive et 
monotone
» linéarité, étirement

> module tramé et répétitif,
panneaux de façade préfabriqués
> traitement différencié des deux 
barres, l’une moins ouverte que 
l’autre

> diversité d’écriture architectu-
rale pour chaque fonction
> élément signal créé par le 
revêtement cuivre
> façade assez fermée à l’excep-
tion du grand hall vitré

» équipement "grandiose"

Distribution

Clarté et lisibilité des CirCUlations oUvertes sUr la CoUrCoUloir étroit oUvert sUr la CoUr CoUloir linéaire, mUltipliCation des points d’aCCès déambUlations mises en sCène d’Un volUme à l’aUtre rUe intérieUre de distribUtion des diFFérents volUmes galeries de CirCUlation oUvertes sUr la CoUr

» lisibilité et clarté des circulations
» ouverture, luminosité

» lieux de vie et 
de rencontre

» longs couloirs largement 
éclairés et offrant des vues 
sur l’extérieur

» cheminements 
complexes, difficulté à se 
repérer
» grande lisibilité du hall

» longs cheminements 
clairs et  lisibles 
» lumineux et ouvert

» étroitesse des espaces de circulation

R+3

> très grand hall vitré, distribuant tous les espaces 
intérieurs et extérieurs
> circulation dans l’ancien bâtiment par un long couloir 
côté cour ; facilité à se repérer dans le bêtiment
> lisibilité très claire des entités fonctionnelles depuis la 
cour : bâtiment des salles de classe, volume de la demi-
pension, volume du cDi et de l’administration...

> galeries de distribution vitrées en u sur la cour
> simplicité de la distribution : un escalier depuis le hall 
et un escalier depuis la cour

> couloirs latéraux de distribution, 
tournés vers l’extérieur de la 
parcelle
> pas de hall de distribution, 
multiplication des points 
d’accés

> vaste hall d’accueil et de distribution, toute hauteur, 
traversé de passerelles
> variété des espaces de circulation ; 
couloir central, couloir autour 
de patios, passerelles...
> longs cheminements animés 
par des événements divers

> grand espace d’entrée
> préau/hall en prolongement de l’espace d’entrée
> grands espaces de distribution traités et habités comme 
des espaces communs
> lisibilité de la forme en u
> ouverts sur la cour 
  de récréation et 
  les classes
> lumière naturelle

> lespace d’entrée est un lieu de passage, un temps de 
pénétration du bâtiment
> le préau peut faire aujourd’hui office de hall
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espaces de récréation

grands espaCes extérieUrs arborés, type parCCoUr minérale Fermée, arbres de HaUtes tiges espaCe oUvert, vastes sUrFaCes minérales vaste espaCe extérieUr minéral traité en zones vaste espaCe Clos en transparenCe sUr le parvis petite CoUr minérale Close aveC transparenCe sUr le parC

» sentiment d’espace
» unicité minérale 
compensée par les équipe-
ments et la signalétique

» cour protégée des 
regards extérieurs 
par les bâtiments 
» transparence rue-
cour à travers le hall

» espace sous contrôle
» espace minéral fermé sur 
lui même
» sentiment d’enfermement 
et d’étroitesse

» manque de "coins"
» aménagement spartiate
» préau petit mais agréable 

» manque d’ouverture
» astreinte à un lieu unique
» manque de confort

> vaste espace de récréation dont le traitement distingue 
2 zones : la cour «quadrillée» et plantée et le plateau 
d’évolution sportive
> vaste préau et galerie couverte liés à l’ancien bâtiment;
nouveau préau comme un noeud de distribution extérieur

> cour minérale de petite taille cernée par les circulations 
vitrées du bâtiment en u
> prolongement de la cour centrale en une bande fine en 
périphérie du parc
> transparence sur le parc extérieur

> un vaste espace de récréation 
à dominante minérale avec 
aménagement de zones 
différenciées
> grand préau faisant office de 
galerie de circulation

> grandes surfaces bitumées libres
> différenciation d’une aire sportive 
et de micros espaces végétalisés
> petit préau rajouté qui fait le lien 
entre les accès aux 3 bâtiments

> espace clos refermé sur lui-même sans ouverture vers 
l’extérieur.
> cour centrale d’un seul tenant
> préau intérieur
> marquise pour le préau extérieur

> espace protégé des bruits et des regards depuis la rue
> vaste, lumineux et ensoleillé
> variété de traitement des espaces minéraux et plantés
> en contact direct avec toutes les parties du bâtiment

» multitude 
des espaces 
appropriables
» favorise la 
détente mais 
aussi les 
échanges

espaces de récréation espaces de récréation espaces de récréation espaces de récréation espaces de récréation

cour

courcour

terrasse terrassecour
d’honneur

cour

terrain 
de sport

terrains 
de sport

cour
plateau 
sportif

cour préau traversant

Vue générale - façade d’entrée

masse imposante aU nU de la voie - entrée monUmentalisée

» bâtiment intégré au quartier
» séquence d’entrée en recul de la voie
» hall vitré de petite taille,  transpa-
rence rue/cour/parc

en reCUl de la voie, entrée banalisée Forme monUmentale et diFFérenCiée, lisibilité de l’entrée mise en sCène dU monUment - oUvertUre dU grand Hall d’entrée eqUipement pUbliC en dialogUe aveC le qUartier - transparenCe

Vue générale - façade d’entrée Vue générale - façade d’entrée Vue générale - façade d’entrée Vue générale - façade d’entrée Vue générale - façade d’entrée

» bâtiment familier
» façade impénétrable 
» entrée intimidante

» bâtiment majestueux
» façade imposante
» entrée impressionante

» grand 
bâtiment 
repérable
» entrée en 
recul, mouve-
ment d’accueil 
des volumes

» bâtiment tramé, non identifié 
comme collège
» entrée en recul depuis la voie, 
temps d’accès jusqu’aux locaux

» équipement public grandiose
» mise en scène de la séquence 
d’accueil et d’entrée des élèves

bâtiment ilôt aveC CoUr Centrale Fermée sUr elle-même

éqUipement reConnaissable, repère dU qUartier - entrée marqUée

» spacieux, lumi-
neux, vert
» protégé de 
l’extérieur

forme urbaine et volumétrie

bâtiment en peigne oUvert vers la lUmiere, le soleil et la vUe barres implantées librement déCoUpant la parCelle proliFération de volUmes aUtoUr d’Une CoUr Centrale   volUmes distinCts en dialogUe aveC le qUartier bâtiment en U aUtoUr d’Une CoUr Centrale

» grands bâtiments étirés tout 
en longueur
» espaces extérieurs morcelés 

» multiplicité de volumes, 
différenciés par leurs 
hauteurs et couleurs

»  grands volumes 
facilement 
identifiables
» cour ceinte par 
les bâtiments, 
ouverte sur l’école

» espace central fermé, peu d’ouverture 
vers l’extérieur mais transparence
» simplicité et sobriété des volumes

» espace clos
cour

cour

Voie piétonne

rue avec passage pour 
dépose voiture

rue

rue

rue
école 
maternelle

parking

> mise en scène de l’entrée du monument : parvis, volume 
signal, hall vitré...
> barre linéaire en frontalité sur la rue, légèrement en 
retrait par rapport au bâtiment ancien
> hauteur harmonisée avec l’ancien bâtiment et le quartier

> lecture de 3 facettes pour un ensemble monolithique :
- lecture depuis la rue d’un équipement public en pierre, 
sophistiqué et majestueux
- aspect traditionnel du bâtiment scolaire en u sur la 
cour
- impact plus réduit d’un pavillon 
vitré depuis le parc 

> bâtiments implantés sur les limites de la parcelle
> frontalité sur la voie d’accès

> 2 barres reliées par un 
bâtiment bas, disposées 
perpendiculairement à la 
rue d’accès à la parcelle
> l’implantation des bar-
res découpe la parcelle 
dans sa longueur

> bâtiments en u autour 
de la cour, disposés en 
périphérie de parcelle
> ensemble de bâtiments 
aux volumes et hauteurs 
variés, composés à partir 
d’un élément de base : 
le cube

rue

rue rue

forme urbaine et volumétrie forme urbaine et volumétrie forme urbaine et volumétrie forme urbaine et volumétrie forme urbaine et volumétrie

lycée

collège

parc

lycée

collège

cheminement pièton 
d’accès à la restauration

rue

cour

cour
d’entrée

> volumes très lisibles, ouvert sur le parc intérieur
> simplicité des formes et des volumes
> partition et diversité des espaces
> léger recul du bâtiment 
sur rue ménageant la mise 
en scène de l’entrée.

cour 

rue

terrasseterrasse cour
d’honneur 

parc

rue

logements

square

pa
rv

is

parking
parking parking

courbâtiment b

bâtiment c

bâtiment a

gymnase

hall

locaux communs

qUelqUes espaCes CommUns a l’éCart des lieUx de passagebâtiment Centré sUr l’espaCe de la Classe, pas d’espaCes CommUns espaCes CommUns insérés dans la trame dU bâtiment mUltipliCation des loCaUx CommUns, diversiFiCation des espaCes organisation de l’établissement aUtoUr des espaCes CommUns espaCes sobres, FonCtionnels et de HaUte teCHniCité

» variété des espaces 
communs
parfois sous-utilisés

» vastes espaces 
lumineux ouverts 
sur l’extérieur 
» espaces centraux 
autour du hall et de 
la cour

» peu d’espaces, notamment de 
détente et de confort, dédiés aux 
élèves

» manque de confort et de lieu de détente
» lumineux 
» manque de 
confort moderne
» intimidant  par 
   le côté presti-
  -gieux

» espaces anonymes 
peu apropriables

> cDi et restauration au coeur de l’établissement en 
accès direct sur la cour ou depuis le hall de distribution
> auditorium comme un espace public, en lien avec le 
grand hall et donnant sur la rue
> superposition des locaux élèves et adultes

> ajustement de la taille et du nombre des espaces 
communs aux besoins minimum
> gymnase et salle polyvalente ouverts aux associations 
municipales

> multiplication des salles spécialisées ; 
salles informatiques, laboratoire de langue, 
salle d’arts plastiques...
> multiplication des espaces communs ; 
foyer, salle de réunion élèves, 
salle vidéo...

> les espaces communs n’étaient pas prévus dans le 
bâtiment d’origine. rares, ils se glissent dans les espaces 
traditionnels des salles de classe.

> lieu pour favoriser la concentration et l’étude plus que le 
confort et la détente
> à l’écart, sans ouvertures ou lien vers l’extérieur

> peu de locaux communs, agrandis 
au fil des réhabilitations
> locaux communs élèves au coeur 
du bâtiment, en lien avec les 
espaces de récréation

locaux communs locaux communs locaux communs locaux communs locaux communs

administration 
rdc

préau 
intérieur 
rdc

administration 
rdc cDi

r+1

salle polyvalente
rdc

restauration
rdc

restauration
rdc

administration
rdc

cDi
rdc

Vie scolaire
rdc

restauration
rdc

foyer-rdc

cDi-rdc
salle vidéo
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technique

mUrs porteUrs en briqUes oU pierres aUx Calepinages variésmatériaUx strUCtUrels apparents partiCipant à l’ornementation ConstrUCtion tramée et préFabriqUée poUr Une eFFiCaCité maximUm mise en sCène dU système ConstrUCtiF Comme élément d’expression lisibilité et aFFirmation dU système ConstrUCtiF sobriété et optimisation dU système ConstrUCtiF

» réinterprétation ironique des systèmes 
constructifs tramés des années 1950

» lisibilité du système constructif 
» différenciation de la structure et de la 
"peau"

» simplicité du système constructif, qui s’efface 
pour une lecture facilitée des espaces et des 
façades

» simplicité et lisibilité de la technique de 
construction
» matériaux porteurs apparents

» calepinage des briques étudié pour 
constituer une ornementation

» système constructif suivant une trame très 
lisible, de l’intérieur comme de l’extérieur

> structure porteuse poteaux-poutres ou poteaux-dalles 
en béton blanc
> façade "rideau" (= non porteuse) en verre et revête-
ment cuivre

> structure porteuse poteaux-dalles en béton
> façade "rideau" (= non porteuse) entièrement vitrée 
avec menuiseries métalliques marquées

> structure porteuse en système poteaux-poutres béton
> éléments structurels apparents et même exacerbés
> remplissage en panneaux de béton et de verre selon la 
trame constructive

> murs porteurs en empilement de pierres meulière et 
briques
> linteaux et appuis de fenêtres en pierre de taille

> murs porteurs et arcades en briques 
> utilisation de la pierre de taille pour des zones spécifiques 
comme l’entrée

> structure porteuse en béton : système poteaux-poutres 
selon une trame d’1,75m
> remplissage par des panneaux préfabriqués comprenant 
la fenêtre et l’allège en béton 
> revêtement pierre sur l’une des barres

technique technique technique technique technique
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les étapes de construction

les étapes de conception

les familles d’acteurs
la maîtrise d’ouvrage

Qui ?

Le maître d’ouvrage est celui pour qui on construit : Le client. 
C’est lui qui définit le programme, l’enveloppe financière et le planning de 
l’opération qu’il doit mener pour construire le bâtiment dont il a besoin.

Quand intervient-eLLe ?

L’essentiel du travail du maître d’ouvrage s’effectue en amont de la conception 
et de la réalisation du bâtiment. 
Ce sont les études préalables.
Par la suite, il contrôlera et validera chacune des phases de conception et de 
réalisation.

Ce Qu’eLLe doit réaLiser

> Un Programme : définit les objectifs de l’opération et les besoins qu’elle 
doit satisfaire mais aussi les contraintes et exigences de qualité sociale, 
urbanistique, architecturale, fonctionnelle, technique et économique, 
d’insertion dans le paysage et de protection de l’environnement.

> Un Diagnostic : ensemble d’études visant à déterminer précisément les be-
soins de l’opération projetée.

a partir de ces études, le maître d’ouvrage organisera un concours d’archi-
tecture pour choisir le projet et l’architecte qui correspondent le mieux à sa 
demande.

définition

Le Mo évalue les besoins et contraintes, définit des objectifs et détermine les 
moyens pour les atteindre : objectifs, programme fonctionnel, programme 
technique, surfaces, budget, planning…

intervenants 

> Le maître d’ouvrage et assistant.
> Programmiste, sociologue, urbaniste et autres spécialistes suivants les 
spécificités du projet (pour le programme).
> Géomètres, ingénieurs (pour le diagnostic).
> Les usagers peuvent transmettent leurs besoins lors de cette phase.

ProduCtion 

> Un Programme : idées directrices de l’opération, enjeux sociaux, culturels, 
économiques, hiérarchie des objectifs, performances à atteindre et principes 
de fonctionnement, affectation des espaces, objectifs qualitatifs, contraintes 
de délais et de coûts.
> Un Diagnostic : relevé de géomètre, analyse du terrain, analyse technique 
et structurelle de l’existant…

définition

La préparation, ou la déclaration d’ouverture du chantier consiste à installer 
le chantier (les locaux pour les ouvriers et pour les réunions de chantier), le 
protéger (installation de palissades), réaliser des accès pour les véhicules de 
chantier et mettre en place le panneau de chantier, faire les tranchées pour 
le passage des réseaux pour les liaisons électriques, l’alimentation en eau et 
l’évacuation des eaux usées (vrd).

intervenants

> architecte   > chef de chantier
> Géomètre    >entreprise de Gros oeuvre 
> etc...

ProduCtion

> Le panneau de chantier (qui doit informer sur la nature des travaux, le 
maître d’ouvrage, la superficie...).
> Mise en place du chantier et des réseaux.

MAITRE DE L'OUVRAGE MAITRE D'ŒUVRE
VILLE DE BOURG-LA-REINE S.C.P. d'Architecture GUILLIER JANDELLE
6, boulevard Carnot - 92340 Bourg-la-Reine 19, rue Montcalm - 75018 Paris
T: 01 41 87 24 00 T: 01 42 55 95 08 

BUREAU D'ETUDE ACOUSTIQUE BUREAU DE CONTRÔLE
ACOUSTIQUE ET CONSEIL QUALICONSULT
17-19, rue des Grandes Terres - 92508 Rueil Malmaison 85, avenue Henri Barbusse - 92140 Clamart
T: 01 47 08 52 52 T: 01 55 95 09 49

COORDONNATEUR SSI AMO HQE
AKSSION - Agence Ile-de-France Sud AFC Environnement
34-36, rue Alphonse Pluchet - 92220 Bagneux 3, impasse Dumont - 14000 Caen
T: 01 55 48 49 03 T: 02 31 94 02 20

LEON GROSSE - Agence de Montlhéry
ZA Autodrome-9, rue Ettore Bugatti - 91310 Linas
T: 01 64 49 62 60

ENTREPRISE GENERALE

T: 01 55 95 09 49

VILLE DE BOURG-LA-REINE
RESTRUCTURATION ET EXTENSION DE L'ECOLE REPUBLIQUE
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programmation 
et études préalables

préparation et vrd
voirie et réseaux divers

la maîtrise d’oeuvre

dans l’élaboration du projet, la maîtrise d’oeuvre tient compte : du program-
me, de la réglementation, des références culturelles, du site, des matériaux 
et de leur mise en oeuvre, du budget...

Qui ? 

Le maître d’oeuvre est celui qui conçoit, dessine et décrit le bâtiment : L’archi-
tecte. autour de lui, autant de professionnels que de spécificités que l’on peut 
classer en 4 grandes catégories : architecture - ingénierie technique - ingénie-
rie financière - ingénierie de Management.

Quand intervient-eLLe ? 

on la retrouve dans les différentes étapes de conception validées par le maî-
tre d’ouvrage, et suit également toutes les étapes de réalisation du bâtiment 
jusqu’à la livraison.

Ce Qu’eLLe doit réaLiser 

> Des Pièces graphiques : Croquis-schéma-plans-coupes-élévations-perspec-
tive (mise en situation) à différentes échelles. 

> Des Documents écrits qui décrivent de plus en plus précisément le bâti-
ment.

> Une maquette en volume peut accompagner ces documents.

documents de communicationCahier des charges.....

définition 

C’est la première forme d’un dessin, d’un projet architectural. C’est aussi 
un élément de mission de conception consistant à vérifier la faisabilité 
de l’opération (cohérence entre le programme souhaité par le Mo et son 
enveloppe financière) d’une part et à proposer un parti architectural d’autre 
part. C’est la première réponse, en terme d’insertion dans le site et de principe 
de fonctionnement, au programme de l’ouvrage.

intervenants 

> Équipe de maîtrise d’oeuvre : architecte, paysagiste, urbaniste, économiste, 
ingénieurs tous corps d’état et autres spécialistes suivant les spécificités du 
projet. anonyme pour le rendu du concours
> Mo et le jury du concours

ProduCtion

> Documents graphiques : Plan masse, plan de niveau, coupe, façade, perspec-
tive (échelle 1/500 ou 1/200)
> Pièces écrites : Parti architectural, description générale et fonctionnement, 
matériaux, description technique, tableau de surface, estimation financière, 
planning...
> une Maquette.

fondations...            Gros oeuvre...

définition 
C’est l’ensemble des ouvrages enterrés qui composent la stabilité d’une 
construction et permet de porter la construction sans aucun risque de 
déplacement vertical (enfoncement) ou latéral (pression des terres, glissement 
de pentes). Le gros-oeuvre,  ensemble de gros murs, poteaux, planchers, 
charpentes, qui composent l’ossature (structure portante) du bâtiment assure 
la solidité, à la stabilité de l’édifice.

intervenants 
> architecte, chef de chantier  > terrassier
> entreprise de Gros oeuvre  > etc...

ProduCtion 

> Les fondations
> L’ossature : Monter les murs et les planchers en laissant des vides pour les 
gaines et les tuyauteries, les cages d’ascenseur, les escaliers... (Les gaines se-
ront passées au fur et à mesure de l’avancement des travaux puis enfouies)

concours ou esquisse

fondations et go
gros oeuvre

les usagers

Pour la construction d’un collège, on dénombre différents groupes : Les en-
seignants, les élèves, le personnel et le chef d’établissement qui est le seul à 
avoir aujourd’hui un rôle officiel dans la conception.

Qui ? 

Les usagers sont ceux qui habitent le bâtiment. ils peuvent être constitués 
en groupe de travail et sont consultés régulièrement au cours de la conception 
et de la construction du bâtiment (Cela dépend en général du maître d’ouvrage 
et de la place qu’il leurs accorde).

Quand interviennent-iLs ? 

> Lors de la programmation pour faire remonter leurs besoins.
> ils peuvent participer à la commission technique du concours d’architec-
ture et être invités par l’architecte en phase APS (voir le glossaire).
> En phase APD, le responsable des usagers doit valider le projet.
(Pour un collège : Le principal)
> Comme tout citoyen, au moment de la demande de permis de construire.
> a l’appropriation du bâtiment, l’adaptation aux besoins mais aussi à la gestion 
et la maintenance du bâtiment

Ce Qu’iLs doivent réaLiser 

> ils peuvent réaliser un cahier des charges qui précise et quantifie  leurs 
besoins lors de la programmation.

aps
avant projet sommaire

Plan de masse...       élévation... 

définition 

C’est la phase d’ajustement du projet. on adapte le projet et le budget, on réajuste 
des éléments du programme pour répondre à certaines réglementations ou à 
des objectifs parfois contradictoires.
C’est également le moment où l’on peut organiser une concertation des usagers 
si elle n’a pas encore été faîte.

intervenants 

> Équipe de maîtrise d’oeuvre : architecte, paysagiste, urbaniste, économiste, 
ingénieurs tous corps d’état et autres spécialistes suivant les spécificités du 
projet.
> Mo pour la validation de cette étape

ProduCtion 

> Documents graphiques : Plan masse, plan de niveau, coupe, façade, perspec-
tive (échelle 1/200 ou 1/100)

définition 

Le clos c’est l’enveloppe extérieure (l’étanchéité, les menuiseries extérieures, 
l’habillage des façades…). Le couvert c’est  la pose de la charpente / toiture.

intervenants

> architecte, chef de chantier  > entreprise de Gros oeuvre
> Charpentier   > Couvreur

ProduCtion

> Les façades
> La toiture

Les façades...

le clos et le couvert

les institutions et administrations

Pour un collège, l’ia fait une étude statistique sur l’évolution des effectifs 
d’élèves au collège. elle participe au jury de concours dans le choix de la 
maîtrise d’oeuvre et a une voix délibérative. 

Qui ? 

Les institutions et administrations sont ceux qui vont donner leur autorisa-
tion ou leur avis pour construire le bâtiment.
Par exemple : Les pompiers par rapport à la sécurité ; L’architecte voyer de la 
ville pour l’aménagement ; L’architecte des bâtiments de france pour les projet 
situé dans le périmètre de protection d’un monument classé...

Quand interviennent-eLLes ? 

essentiellement au moment de la demande du permis de construire mais 
aussi pour obtenir l’autorisation d’ouverture du bâtiment au public une fois 
les travaux achevés.

Ce Qu’eLLes doivent réaLiser 

> Un Rapport ou compte-rendu faisant apparaître les raisons de la conformi-
té ou non-conformité du projet aux règlements que l’administration concernée 
doit faire appliquer.

apd
avant projet détaillé

Coupes...             Pièces écrites...          Plan de niveau...

définition 

C’est la phase où on détermine et arrête les dimensions du bâtiment, les choix 
constructifs et techniques et l’estimation financière. L’aPd sert à constituer 
le dossier de demande d’autorisation de construire auprès de la commune. 
il doit présenter l’aspect extérieur du bâtiment (volumes, façades, espaces 
extérieurs) et le rapport du bâtiment à son contexte. 

intervenants 

> Équipe de maîtrise d’oeuvre : architecte, paysagiste, urbaniste, économiste, 
ingénieurs tous corps d’état et autres spécialistes suivant les spécificités du 
projet.
> Mo et les usagers (le responsable des usagers doit valider le projet)

ProduCtion 

> Documents graphiques : Plan masse, plan de niveau, coupe, façade (échelle 
1/100), plans et coupes techniques de principe. Les plans et coupes intérieurs 
du bâtiment  doivent être assez précis pour montrer la conformité du bâtiment 
aux différents règlement s de sécurité.
> Pièces écrites : notices techniques générales, tableau de surface, estima-
tion financière, planning.

Les réseaux...     

définition 

C’est l’ensemble des installations techniques (chauffage, sanitaires, 
électricité...). 

intervenants 

> architecte, chef de chantier
> electricien
> Plombier
> Menuisier
> sérrurier
> etc...

ProduCtion 

> Passage gaine ventilation
> réseau eau chaude/eau froide
> Passage des câbles électriques
> etc

la technique

Constituer un groupe de pilotage permet de gagner du temps dans la gestion 
d’un projet et de l’enrichir en croisant les savoir-faire.

Qui ? 

> Ordonnancement Pilotage Coordination à pour mission de définir l’ordon-
nancement de l’opération et de coordonner les différentes intervention afin de 
garantir les délais d’exécution et la parfaite organisation du chantier
> Le coordinateur sPs (sécurité et Protection de la santé) qui veille à la sécurité 
des ouvriers et de faire mettre en place tous les systèmes nécessaires pour que 
l’entretien et la maintenance du bâtiment livré se fasse en toute sécurité.
> etc...

Quand intervient-eLLe ? 

> En DCE (dossier de Consultation des entreprises)
> En phase chantier
Le phasage du chantier et l’ordre d’intervention de chaque corps de métier 
est capital.

Ce Qu’eLLe doit réaLiser 

> Un Rapport ou compte-rendu assurant le bon déroulement du projet dans 
son intégralité.
> une réunion de chantier est régulièrement organisé (au moins une fois par 
semaine) pour faire le bilan des travaux effectués et organiser la suite du chan-
tier.

pc
permis de construire

tableau de surface... insertion dans le paysage...

définition 

C’est l’autorisation donnée par la mairie de construire une ou plusieurs 
constructions nouvelles. il doit respecter les règles d’urbanisme concernant 
notamment : L’implantation des constructions, leur destination, leur nature, 
leur aspect extérieur et l’aménagement de leurs abords.

intervenants 

C’est un moment important de contrôle pour le maître d’ouvrage, les différents 
organismes de contrôle et les usagers et riverains…
> Équipe de maîtrise d’oeuvre
> MO

ProduCtion 

> Documents graphiques : Plan masse, plan de niveau, coupe, façade (échelle 
1/100), dossier paysage (insertion du bâtiment dans on contexte, perspective, 
coupe…).
> Pièces écrites : notice descriptive architectural (aspect général, respect des 
réglementation, insertion dans le site) tableau de surface.

définition 

Le so c’est l’ensemble des travaux exécutés pour achever l’ouvrage.
C’est la phase où l’on habille, décor, fini le bâtiment.

intervenants 

> architecte, chef de chantier 
> Plaquiste
> electricien
> Plombier
> Carreleur
> Peintre
> etc...

ProduCtion 

> L’organisation intérieure : Monter les doublage des murs, les cloisons et les 
faux plafonds, les portes.
> Pose des revêtements de sols, de murs et de plafonds.
> Mise en place de tous les appareillages électriques et appareils sanitaires
> Réaliser les abord du bâtiment, faire les plantations, mettre en place les 
luminaires...
> Nettoyer

Cloisonnement...      Carrelage / Peinture...  Luminaires...

second oeuvre et finitions

le groupe de pilotage du chantier

Le travail des différents ouvriers est piloté et organisé par les membres de 
l’équipe de maîtrise d’oeuvre (architecte et éventuellement oPC) et par le 
chef de chantier de l’entreprise.

Qui ? 

Les entreprises du bâtiment sont ceux qui construisent le bâtiment.
elles sont choisies par le Moe et le Mo en fonction de leurs devis d’intervention. 
elles peuvent intervenir soit en entreprise générale soit en lots séparés. on 
distingue celles de second-œuvre et de gros-œuvre.

Quand interviennent-eLLes ? 

> En DCE (dossier de Consultation des entreprises)
> En phase chantier
Le phasage du chantier et l’ordre d’intervention de chaque corps de métier 
est capital.

Ce Qu’eLLes doivent réaLiser 

en phase dCe, les entreprises remettent des offres d’intervention chiffrées 
mais aussi planifiées dans le temps et parfois explicitant les méthodes 
d’intervention.

projet et dce
dossier de consultation des entreprises

détail...             CCtP...                 Planning...

définition 

La phase ProJet est la phase de définition et de description technique du bâ-
timent. Chaque ouvrage est dessiné, décrit et mesuré. elle permet d’établir le 
dCe et permettra d’établir des devis et de fixer leur intervention sur le chantier. 
Le maître d’ouvrage choisit les entreprises qui interviendront sur le chantier en 
fonction de leur réponse financière et technique.

intervenants 

> Équipe de maîtrise d’oeuvre
> Le maître d’ouvrage
> Etc...

ProduCtion 

> Documents graphiques :  Plan masse, plan de niveau, coupe, façade, plans et 
coupes techniques (échelle 1/50), détails techniques (échelle 1/20 ou 1/10).

> Pièces écrites : CCtP (Cahier des Clauses techniques Particulières) établit 
par lot, planning. règlement de consultation, CCaP (Cahier des Clauses admi-
nistratives Particulières), description général du bâtiment et planning, notice 
sécurité, handicapé et autres rapports suivant spécificité du projet.

définition 

La réception est l’acte par lequel le Mo reconnaît, que les travaux ont été 
exécutés conformément aux contrats d’entreprises, que leur mise en œuvre 
est conforme aux règles de l’art et à leur destination. La réception peut être 
prononcée avec ou sans réserve. Lorsqu’elle est accompagnée d’une "liste de 
réserves", le Mo peut consigner une partie du prix. La Moe est tenu de les 
réparer ou de les "lever" dans un délai imparti.

C’est le point de départ des garanties :
> Garantie de parfait achèvement (article 1792-6 du Code civil). 
> Garantie de bon fonctionnement (article 1792-3 du Code civil). 
> Garantie décennale (1792 et 2270 du Code civil). 

intervenants 

> Le maître d’oeuvre
> Le maître d’ouvrage
> Les usagers qui vont prendre possession du collège et 
peu à peu le transformer pour l’adapter à leurs usages.

livraison / réception des travaux

les entreprises du bâtiment

Panneau d’affichage...  Palissades qui sécurisent le chantier...
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